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PAROISSE SAINTE COLETTE  

DIMANCHE 12 MARS 2023 

EGLISE SAINTE COLOMBE D’AUBIGNY 

3ÈME DIMANCHE DE CARÊME 
ANNEE A COULEUR LITURGIQUE : VIOLET 

 
 
 

OUVERTURE DE LA CÉLÉBRATION 

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint‐Esprit. ‐ AMEN 
 

SALUTATION MUTUELLE 

Que la grâce et la paix de Dieu notre Père et du Seigneur Jésus, le Christ, soient toujours avec vous. 
Et avec votre esprit. 
 

ANTIENNE D’OUVERTURE 

Quand mon serviteur m’appelle, dit le Seigneur, moi, je lui réponds. Je veux le libérer, le glorifier ; 
de longs jours, je veux le rassasier. (cf. Ps 90, 15‐16) 
 
 
 
 
 
 

REVEILLE LES SOURCES  G 548 

Réveille les sources de l'eau vive 
Qui dorment dans nos cœurs, 
Toi, Jésus qui nous délivres, 
Toi, le don de Dieu ! 

1. Au passant sur la route, 
Tu demandes un verre d'eau 
Toi la source de la vie (bis) 

 

2. Au passant sur la route, 
Tu demandes un mot d'espoir 
Toi Parole qui libères (bis)  

4. Au passant sur la route 
Tu demandes une amitié 
Toi l'amour venu du Père (bis) 
 
 
 
 
 

BENEDICTION INITIALE 
Que le Dieu de la persévérance et du courage nous donne d’être d’accord entre nous selon l’Esprit 
du Christ Jésus. Ainsi, d’un même cœur et d’une même voix, nous rendrons gloire à Dieu, notre Père, 
par notre Seigneur Jésus Christ. - AMEN 
 
 
 
 
 
 
 

BIENVENUE 

Depuis quelques jours, nous nous sommes mis en route vers Pâques. Nous voulons revenir à Dieu 
de tout notre cœur. Au milieu des multiples sollicitations qui nous sont adressées, il n’est pas facile 
de mettre Dieu au cœur de notre vie. En accueillant ensemble la Parole qu’il nous adresse pour nous 
faire vivre, nous pourrons raviver en nous la grâce de notre baptême. 
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RITE PENITENTIEL (Messe des Sources) 
 
 
 

Frères et sœurs, en ces jours où nous sommes invités à la conversion du cœur, préparons‐nous à 
célébrer le mystère de l’eucharistie, en reconnaissant que nous avons péché. 
 
 
 

Je confesse à Dieu  tout‐puissant,  je  reconnais devant vous,  frères et sœurs, que  j’ai péché en 
pensée, en parole, par action et par omission ; oui, j’ai vraiment péché. C’est pourquoi je supplie 
la bienheureuse Vierge Marie, les anges et tous les saints, et vous aussi, frères et sœurs, de prier 
pour moi le Seigneur notre Dieu. 
 
 
 

Que Dieu tout‐puissant nous fasse miséricorde ; 
qu’il nous pardonne nos péchés et nous conduise 
à la vie éternelle. ‐ AMEN 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Seigneur, prends pitié de nous ! 
Seigneur, prends pitié de nous ! 
Ô Christ, prends pitié de nous ! 
Ô Christ, prends pitié de nous ! 
Seigneur, prends pitié de nous ! 
Seigneur, prends pitié de nous ! 

 
 
 
 
 

PRIERE D’OUVERTURE 

Dieu tout‐puissant, toi qui nous  invites chaque année à vivre le Carême en vérité, donne‐nous de 
progresser dans l’intelligence du mystère du Christ et d’en rechercher la réalisation par une vie qui 
lui corresponde. Dieu notre Père, en ce début de Carême nous nous tournons vers toi. Mets en nous 
un cœur nouveau. Toi qui connais notre péché, donne‐nous en plénitude ta grâce qui nous rend 
justes. Que ta Parole soit notre unique trésor et nous pourrons choisir avec toi ce qui conduit à la 
vie, par Jésus, le Christ, notre Seigneur, qui est vivant avec toi et le Saint‐Esprit, maintenant et pour 
les siècles des siècles. ‐ AMEN 
 
 
 
 
 
 

LITURGIE DE LA PAROLE 
 
 
 
 
 
 

INTRODUCTION AUX LECTURES 

Le Christ, qui a pris notre humanité « en  toutes choses excepté  le péché »  (cf. He 4, 15), a vécu 
l’épreuve de  la tentation. Vulnérable après un  long  jeûne,  il a pourtant résisté aux promesses du 
Malin. C’est  cette  force qu’il veut nous  communiquer. Nous  sommes  les pécheurs dont parle  la 
Genèse. Nous connaissons nos failles mais nous pouvons compter sur la miséricorde du Seigneur (Ps 
50). Oui, nous le croyons, le Christ est le seul Sauveur, le Verbe fait chair pour notre vie. 
 
 
 

LECTURE DU LIVRE DE L’EXODE (17, 3‐7) 

« Donne‐nous de l’eau à boire » 

En ces  jours‐là, dans  le désert,  le peuple, manquant d’eau, souffrit de  la soif.  Il récrimina contre 
Moïse et dit : « Pourquoi nous as‐tu fait monter d’Égypte ? Était‐ce pour nous faire mourir de soif 
avec nos fils et nos troupeaux ? » Moïse cria vers  le Seigneur : « Que vais‐je faire de ce peuple ? 
Encore un peu, et ils me lapideront ! » Le Seigneur dit à Moïse : « Passe devant le peuple, emmène 
avec toi plusieurs des anciens d’Israël, prend en main le bâton avec lequel tu as frappé le Nil, et va ! 
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Moi, je serai là, devant toi, sur le rocher du mont Horeb. Tu frapperas le rocher, il en sortira de l’eau, 
et le peuple boira ! » Et Moïse fit ainsi sous les yeux des anciens d’Israël. Il donna à ce lieu le nom de 
Massa (c’est‐à‐dire : Épreuve) et Mériba (c’est‐à‐dire : Querelle), parce que les fils d’Israël avaient 
cherché querelle au Seigneur, et parce qu’ils l’avaient mis à l’épreuve, en disant : « Le Seigneur est‐
il au milieu de nous, oui ou non ? » 
 
 

Parole du Seigneur : Nous rendons grâce à Dieu. 
 
 

Psaume 94 (95)  Aujourd’hui, ne fermez pas votre cœur, mais écoutez la voix du Seigneur ! 

1 ‐ Venez, crions de joie pour le Seigneur, 
acclamons notre Rocher, notre salut ! 
Allons jusqu’à lui en rendant grâce, 
par nos hymnes de fête acclamons‐le ! 

2 ‐ Entrez, inclinez‐vous, prosternez‐vous, 
adorons le Seigneur qui nous a faits. 
Oui, il est notre Dieu ; 
nous sommes le peuple qu’il conduit. 

3 ‐ Aujourd’hui écouterez‐vous sa parole ? 
« Ne fermez pas votre cœur comme au désert, 
où vos pères m’ont tenté et provoqué, 
et pourtant ils avaient vu mon exploit. ». 

 
 

LECTURE DE LA LETTRE DE SAINT PAUL APOTRE AUX ROMAINS (5, 1‐2. 5‐8) 

« L’amour de Dieu a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint qui nous a été donné » 

Frères, nous qui sommes devenus justes par la foi, nous voici en paix avec Dieu par notre Seigneur 
Jésus Christ, lui qui nous a donné, par la foi, l’accès à cette grâce dans laquelle nous sommes établis 
; et nous mettons notre fierté dans  l’espérance d’avoir part à  la gloire de Dieu. Et  l’espérance ne 
déçoit pas, puisque l’amour de Dieu a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint qui nous a été 
donné. 
Alors que nous n’étions encore capables de rien, le Christ, au temps fixé par Dieu, est mort pour les 
impies que nous étions. Accepter de mourir pour un homme  juste, c’est déjà difficile  ; peut‐être 
quelqu’un s’exposerait‐il à mourir pour un homme de bien. Or, la preuve que Dieu nous aime, c’est 
que le Christ est mort pour nous, alors que nous étions encore pécheurs. 
 

Parole du Seigneur : Nous rendons grâce à Dieu. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

ACCLAMATION DE L’ÉVANGILE. (MAGNIFICAT) 

ALLELUIA 

Tu es vraiment le Sauveur du monde, Seigneur ! Donne‐moi de l’eau vive : que je n’aie 
plus soif.  

ALLELUIA 
 
 
 
 
 
 
 
 

ÉVANGILE DE JESUS CHRIST SELON SAINT MATTHIEU (4, 1‐11)   GLOIRE A TOI SEIGNEUR 

Jésus jeûne quarante jours, puis est tenté 

ÉVANGILE DE JESUS CHRIST SELON SAINT JEAN (4, 5‐42) 

« Une source d’eau jaillissant pour la vie éternelle » 
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En ce temps‐là, Jésus arriva à une ville de Samarie, appelée Sykar, près du terrain que Jacob avait 
donné à son fils Joseph. Là se trouvait le puits de Jacob. Jésus, fatigué par la route, s’était donc assis 
près de la source. C’était la sixième heure, environ midi. Arrive une femme de Samarie, qui venait 
puiser de l’eau. Jésus lui dit : « Donne‐moi à boire. » – En effet, ses disciples étaient partis à la ville 
pour acheter des provisions. La Samaritaine  lui dit  : « Comment ! Toi, un Juif, tu me demandes à 
boire, à moi, une Samaritaine ? » – En effet, les Juifs ne fréquentent pas les Samaritains. Jésus lui 
répondit : « Si tu savais le don de Dieu et qui est celui qui te dit : “Donne‐moi à boire”, c’est toi qui 
lui aurais demandé, et  il t’aurait donné de  l’eau vive. » Elle  lui dit  : « Seigneur, tu n’as rien pour 
puiser, et le puits est profond. D’où as‐tu donc cette eau vive ? Serais‐tu plus grand que notre père 
Jacob qui nous a donné ce puits, et qui en a bu lui‐même, avec ses fils et ses bêtes ? » 
Jésus lui répondit : « Quiconque boit de cette eau aura de nouveau soif ; mais celui qui boira de l’eau 
que moi  je  lui donnerai n’aura plus  jamais soif  ; et  l’eau que  je  lui donnerai deviendra en  lui une 
source d’eau jaillissant pour la vie éternelle. » La femme lui dit : « Seigneur, donne‐moi de cette eau, 
que je n’aie plus soif, et que je n’aie plus à venir ici pour puiser. » 
Jésus lui dit : « Va, appelle ton mari, et reviens. » La femme répliqua : « Je n’ai pas de mari. » Jésus 
reprit : « Tu as raison de dire que tu n’as pas de mari : des maris, tu en as eu cinq, et celui que tu as 
maintenant n’est pas ton mari ; là, tu dis vrai. » La femme lui dit : 
« [Seigneur], je vois que tu es un prophète ! … Eh bien ! Nos pères ont adoré sur la montagne qui est 
là, et vous, les Juifs, vous dites que le lieu où il faut adorer est à Jérusalem. » Jésus lui dit : « Femme, 
crois‐moi : l’heure vient où vous n’irez plus ni sur cette montagne ni à Jérusalem pour adorer le Père. 
Vous, vous adorez ce que vous ne connaissez pas ; nous, nous adorons ce que nous connaissons, car 
le salut vient des Juifs. Mais l’heure vient – et c’est maintenant – où les vrais adorateurs adoreront 
le Père en esprit et vérité : tels sont les adorateurs que recherche le Père. Dieu est esprit, et ceux 
qui l’adorent, c’est en esprit et vérité qu’ils doivent l’adorer. » La femme lui dit : « Je sais qu’il vient, 
le Messie, celui qu’on appelle Christ. Quand il viendra, c’est lui qui nous fera connaître toutes choses. 
» Jésus lui dit : « Je le suis, moi qui te parle. » 
À  ce moment‐là,  ses  disciples  arrivèrent  ;  ils  étaient  surpris  de  le  voir  parler  avec  une  femme. 
Pourtant, aucun ne  lui dit  : « Que cherches‐tu ? » ou bien  : « Pourquoi parles‐tu avec elle ? » La 
femme, laissant là sa cruche, revint à la ville et dit aux gens : « Venez voir un homme qui m’a dit tout 
ce que j’ai fait. Ne serait‐il pas le Christ ? » Ils sortirent de la ville, et ils se dirigeaient vers lui. Entre‐
temps, les disciples l’appelaient : « Rabbi, viens manger. » Mais il répondit : « Pour moi, j’ai de quoi 
manger : c’est une nourriture que vous ne connaissez pas. » Les disciples se disaient entre eux : « 
Quelqu’un lui aurait‐il apporté à manger ? » Jésus leur dit : « Ma nourriture, c’est de faire la volonté 
de Celui qui m’a envoyé et d’accomplir son œuvre. Ne dites‐vous pas : “Encore quatre mois et ce 
sera  la moisson” ? Et moi,  je vous dis  : Levez  les yeux et regardez  les champs déjà dorés pour  la 
moisson. Dès maintenant, le moissonneur reçoit son salaire : il récolte du fruit pour la vie éternelle, 
si bien que le semeur se réjouit en même temps que le moissonneur. Il est bien vrai, le dicton : “L’un 
sème,  l’autre moissonne.”  Je vous ai envoyés moissonner  ce qui ne vous a  coûté aucun effort  ; 
d’autres ont fait l’effort, et vous en avez bénéficié. »  
Beaucoup de Samaritains de cette ville crurent en Jésus, [à cause de la parole de la femme qui rendait 
ce témoignage : « Il m’a dit tout ce que j’ai fait. »] Lorsqu’ils arrivèrent auprès de lui, ils l’invitèrent 
à demeurer chez eux. Il y demeura deux jours. Ils furent encore beaucoup plus nombreux à croire à 
cause de sa parole à lui, et ils disaient à la femme : « Ce n’est plus à cause de ce que tu nous as dit 
que nous croyons  : nous‐mêmes, nous  l’avons entendu, et nous savons que c’est vraiment  lui  le 
Sauveur du monde. » 
 
 
 
 
 

Acclamons la Parole de Dieu. : Louange à Toi Seigneur Jésus. 
 
 

PROFESSION DE FOI 
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SYMBOLE DES APÔTRES 

Je crois en Dieu, le Père tout‐puissant, créateur du ciel et de la terre.  
Et en Jésus Christ, son Fils unique, notre Seigneur,  
qui a été conçu du Saint‐Esprit, est né de la Vierge Marie,  
a souffert sous Ponce Pilate, a été crucifié,  
est mort et a été enseveli, est descendu aux enfers,  
le troisième jour est ressuscité des morts, est monté aux cieux,  
est assis à la droite de Dieu le Père tout‐puissant,  
d'où il viendra juger les vivants et les morts.  
Je crois en l'Esprit Saint,  
à la sainte Église catholique, à la communion des saints,  
à la rémission des péchés, à la résurrection de la chair,  
à la vie éternelle. Amen. 
 
 
 
 
 

Tournons nos cœurs vers Dieu notre Père. Là où il n’y a que désert, il fait jaillir une source. Prions‐
le pour l’Église et pour le monde. 
 
 
 

ENTENDS LE CRI DES HOMMES, MONTER VERS TOI, SEIGNEUR ! 
 
 
 

Avec  toute  l’Église,  prions  pour  que  les  communautés  chrétiennes  aident  tous  les  hommes,  en 
particulier les personnes victimes d’abus, à trouver le chemin de la vie. 
 
 
 
 

Prions pour que les populations qui manquent d’eau et de nourriture trouvent des aides effectives 
et puissent envisager un avenir plus serein. 
 
 
 
 

Prions pour que les femmes, dans tous les pays du monde, puissent vivre la grâce de leur vocation 
en étant respectées et écoutées. 
 
 
 
 
 
 
 

Prions pour que celles et ceux qui exercent une mission d’accompagnement de leurs frères et sœurs 
trouvent les attitudes et les mots pour faire surgir la vie en chacun. 
 
 
 

Père de toute bonté, toi qui es présent auprès de nous, écoute nos prières et exauce‐les. Nous t’en 
prions, par Jésus, le Christ, notre Seigneur. ‐ AMEN 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

LITURGIE EUCHARISTIQUE 
 

PREPARATION DES DONS 
 

Tu es béni,  Seigneur, Dieu de  l’univers  : nous  avons  reçu de  ta bonté  le pain que nous  te 
présentons, fruit de la terre et du travail des hommes ; il deviendra pour nous le pain de la vie. 

Béni soit Dieu, maintenant et toujours ! 
 
 

Comme cette eau se mêle au vin pour le sacrement de l'Alliance, puissions‐nous être unis 
à la divinité de Celui qui a voulu prendre notre humanité. 
 

Tu  es  béni,  Seigneur, Dieu  de  l’univers  :  nous  avons  reçu  de  ta  bonté  le  vin  que  nous  te 
présentons,  fruit  de  la  vigne  et  du  travail  des  hommes ;  il  deviendra  pour  nous  le  vin  du 
Royaume éternel. 

Béni soit Dieu, maintenant et toujours ! 
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Le  cœur  humble  et  contrit,  nous  te  supplions,  Seigneur,  accueille‐nous  :  que  notre 
sacrifice,  en  ce  jour,  trouve grâce devant  toi,  Seigneur notre Dieu.  Lave‐moi de mes 
fautes, Seigneur, et purifie‐moi de mon péché. 

Lave‐moi de mes fautes, Seigneur, et purifie‐moi de mon péché. 
 
 
 
 

Priez,  frères et  sœurs  : que mon  sacrifice, qui est 
aussi  le  vôtre,  soit  agréable  à  Dieu  le  Père  tout‐
puissant. 

Que le Seigneur reçoive de vos mains ce sacrifice à 
la  louange et  à  la gloire de  son nom, pour notre 
bien et celui de toute l'Église. 
 
 
 
 

PRIERE SUR LES OFFRANDES 

Par  ce  sacrifice,  Seigneur  de  bonté,  alors  que  nous 
implorons  le  pardon  de  nos  fautes,  accorde‐nous 
d’avoir à cœur de pardonner celles de nos frères. Par 
le Christ, notre Seigneur. ‐ AMEN 
 
 
 
 
 

PRIERE EUCHARISTIQUE 
 
 
 

Le Seigneur soit avec vous. ‐ Et avec votre esprit. 
Élevons notre cœur. ‐ Nous le tournons vers le Seigneur.  
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu. ‐Cela est juste et bon. 
 
 
 
 

PREFACE DU 3EME DIMANCHE DE CAREME 
 

Vraiment, il est juste et bon, pour ta gloire et notre salut, de t’offrir notre action de grâce, toujours 
et en tout lieu, Seigneur, Père très saint, Dieu éternel et tout‐puissant, par le Christ, notre Seigneur. 
Quand il demandait à la Samaritaine de lui donner à boire, il lui faisait déjà le don de la foi ; de cette 
foi, il manifesta une telle soif qu’il fit naître en elle le feu de l’amour de Dieu. C’est pourquoi nous te 
rendons grâce et, avec les anges, nous chantons tes merveilles en proclamant : 
 

Saint le Seigneur AL 19‐11 (Messe des sources) 

Saint le Seigneur, Dieu de l’univers ! 
Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire ! 
Hosanna au plus haut des cieux ! 
Hosanna au plus haut des cieux ! 

Saint le Seigneur, Dieu de l’univers ! 
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! 
Hosanna au plus haut des cieux ! 
Hosanna au plus haut des cieux ! 

 

 
 
 
 

Toi,  Père  très  aimant,  nous  te prions  et  te  supplions  par  Jésus  Christ,  ton  Fils,  notre  Seigneur, 

d'accepter et de bénir + ces dons, ces offrandes, sacrifice pur et saint,  Il étend  les mains et 

continue : que nous te présentons avant tout pour ta sainte Église catholique : accorde‐lui la 
paix et protège‐la, daigne la rassembler dans l'unité et la gouverner par toute la terre; nous les 
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présentons en union avec ton serviteur notre pape FRANCOIS, notre évêque GERARD, et tous 
ceux qui gardent fidèlement la foi catholique reçue des Apôtres. Commémoration des vivants 
Sou viens‐toi, Seigneur, de tes serviteurs et de tes servantes 

Unis dans une même communion, nous célébrons le jour où le Christ est ressuscité d'entre les 
morts  ; et vénérant d'abord  la mémoire de  la bienheureuse Marie toujours Vierge, Mère de 
notre Dieu  et  Seigneur,  Jésus Christ,  et  celle de  saint  Joseph,  son  époux, des bienheureux 
Apôtres  et martyrs  Pierre  et  Paul,  André,  [Jacques  et  Jean,  Thomas,  Jacques  et  Philippe, 
Barthélemy et Matthieu, Simon et Jude, Lin, Clet, Clément, Sixte, Corneille et Cyprien, Laurent, 
Chrysogone, Jean et Paul, Côme et Damien,] et de tous les saints, nous t'en supplions : accorde‐
nous, par leur prière et leurs mérites, d'être toujours et partout, forts de ton secours et de ta 
protection. Voici donc  l'offrande que nous présentons devant toi, nous, tes serviteurs, et ta 
famille entière : Seigneur, dans ta bienveillance, accepte‐la. Assure toi‐même la paix de notre 
vie, arrache‐nous à  la damnation éternelle et veuille nous admettre au nombre de tes élus. 
Seigneur  Dieu,  nous  t'en  prions,  daigne  bénir  et  accueillir  cette  offrande,  accepte‐la 
pleinement, rends‐la parfaite et digne de toi : qu'elle devienne pour nous le Corps et le Sang 
de ton Fils bien‐aimé, Jésus, le Christ, notre Seigneur. Il joint les mains. La veille de sa passion, 
Il prit le pain dans ses mains très saintes  

Et,  les yeux  levés au ciel, vers toi, Dieu, son Père tout‐puissant, en te rendant grâce  il dit  la 
bénédiction, il rompit le pain, et le donna à ses disciples, en disant : « Prenez, et mangez‐en 
tous : ceci est mon Corps livré pour vous. »  

De même, après le repas, Il prit cette coupe incomparable dans ses mains très saintes ; et, te 
rendant grâce à nouveau, il dit la bénédiction, et donna la coupe à ses disciples, en disant : « 
Prenez, et buvez‐en tous, Car ceci est la coupe de mon Sang, Le Sang de l'Alliance nouvelle et 
éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. Vous ferez 
cela en mémoire de moi. » 
 
 

IL EST GRAND, LE MYSTERE DE LA FOI : 
 

ANAMNESE (Messe des terres nouvelles.) 
Dans le silence, tu es venu. 

Dans la souffrance tu meurs en croix. 
Dans l’espérance nous t’attendons. 
Passe la mort, Christ est vivant. 
Vive la vie, Christ est vivant. 

Monde nouveau, Christ est vivant. 
 

Voilà  pourquoi  nous,  tes  serviteurs,  et  ton  peuple  saint  avec  nous,  faisant mémoire  de  la 
passion bienheureuse de ton Fils, Jésus, le Christ, notre Seigneur, de sa résurrection du séjour 
des morts et de sa glorieuse ascension dans  le ciel, nous te présentons, Dieu de gloire et de 
majesté, cette offrande prélevée sur les biens que tu nous donnes, le sacrifice pur et saint, le 
sacrifice parfait, Pain de la vie éternelle et Coupe du salut. Et comme il t'a plu d'accueillir les 
présents de ton serviteur Abel le Juste, le sacrifice d'Abraham, notre père dans la foi, et celui 
que  t'offrit  Melchisédech,  ton  grand  prêtre,  oblation  sainte  et  immaculée,  regarde  ces 
offrandes avec amour et, dans ta bienveillance, accepte‐les. Nous t'en supplions, Dieu tout‐
puissant : Qu'elles soient portées par les mains de ton saint Ange en présence de ta gloire, sur 
ton autel céleste, afin qu'en recevant ici, par notre communion à l'autel, le Corps et le Sang très 
saints de ton Fils, nous soyons comblés de la grâce et de toute bénédiction du ciel.  
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Sou viens‐toi aussi, Seigneur, de tes serviteurs et de tes servantes (de N. et N.) qui nous ont 
précédés, marqués du signe de la foi, et qui dorment dans la paix et pour tous ceux qui reposent 
dans le Christ nous implorons ta bonté, Seigneur : qu'ils demeurent dans la joie, la lumière et 
la paix.  

Et nous pécheurs, tes serviteurs, qui mettons notre espérance en ta miséricorde inépuisable, 
admets‐nous dans la communauté des saints Apôtres et martyrs, avec Jean Baptiste, Étienne, 
Matthias  et  Barnabé,  [Ignace, Alexandre, Marcellin  et  Pierre,  Félicité  et  Perpétue, Agathe, 
Lucie, Agnès, Cécile, Anastasie,] et tous les saints ; nous t'en prions, accueille‐nous dans leur 
compagnie,  sans nous  juger  sur  le mérite mais en accordant  largement  ton pardon. Par  le 
Christ, notre Seigneur. 

Par lui, tu ne cesses de créer tous ces biens, tu les sanctifies, leur donnes la vie, les bénis, et 
nous en fais le don. ‐‐ AMEN 
 
 

DOXOLOGIE 

Amen ! Amen !  Gloire et Louange à notre Dieu !  

Amen ! Amen ! Gloire et Louange à notre Dieu ! 
 
 
 
 

PRIERE D’ACTION DE GRACE 

Il nous est bon de te bénir, Dieu d’amour, et d’ouvrir notre cœur 
à la louange. Oui, nous te louons pour ta fidélité envers le Christ, 
notre Seigneur. Jamais tu ne l’as laissé seul. Dans ses joies et dans ses épreuves, tu étais avec lui. 
Quand l’Esprit l’a conduit au désert. tu étais avec lui. Quand il a repoussé le Tentateur tu étais avec 
lui. Nous te bénissons car  le Christ nous  invite à nous  joindre à  lui et à être solidaires  les uns des 
autres dans son combat contre le mal. Sûrs de sa victoire, sûrs de ta Parole, nous trouvons force et 
bonheur à te prier  

 
 
 
 

PRIERE DU SEIGNEUR JESUS 

Unis dans  le même Esprit, nous pouvons dire avec confiance  la prière que nous avons  reçue du 
Sauveur : NOTRE PERE Qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne, que ta 
volonté  soit  faite  sur  la  terre  comme  au  ciel.  Donne‐nous  aujourd'hui  notre  pain  de  ce  jour. 
Pardonne‐nous nos offenses, comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés. Et ne 
nous laisse pas entrer en tentation, mais délivre‐nous du Mal. 
 
 
 
 
 
 
 
 

Délivre‐nous de  tout mal, Seigneur, et donne  la paix à notre temps  : soutenus par  ta 
miséricorde,  nous  serons  libérés  de  tout  péché,  à  l'abri  de  toute  épreuve,  nous  qui 
attendons que se  réalise cette bienheureuse espérance  :  l'avènement de  Jésus Christ, 
notre Sauveur. 
 
 
 

Car c'est à toi qu'appartiennent le règne, la puissance et la gloire pour les siècles des siècles !  
 
 
 

ÉCHANGE DE LA PAIX 
 
 
 

Seigneur Jésus Christ, tu as dit à tes Apôtres : « Je vous laisse la paix, je vous donne ma 
paix  »;  ne  regarde  pas  nos  péchés mais  la  foi  de  ton  Église;  pour  que  ta  volonté 
s’accomplisse, donne‐lui toujours cette paix, et conduis‐la vers l'unité parfaite, lui qui vis 
et règnes pour les siècles des siècles. Amen. 
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Que la paix du Seigneur soit toujours avec vous. Et avec votre esprit. 

Dans la charité du Christ, donnez‐vous la paix. 
 

FRACTION DU PAIN 
 
 

Agneau de Dieu AL 19‐12 (Messe des sources) 

1 ‐ Agneau de Dieu qui enlèves le péché du monde 
Prends pitié de nous ! 
Prends pitié de nous ! 

2 ‐ Agneau de Dieu qui enlèves le péché du monde 
Prends pitié de nous ! 
Prends pitié de nous ! 

3 ‐ Agneau de Dieu qui enlèves le péché du monde 
Donne‐nous la paix ! 
Donne‐nous la paix ! 
 

Que le corps et le sang de notre Seigneur Jésus Christ, réunis dans cette coupe, nourrissent en 
nous la vie éternelle. 
 

PRIERE AVANT LA COMMUNION 
 
 

Seigneur Jésus Christ, Fils du Dieu vivant, selon la volonté du Père et avec la puissance 
du Saint‐Esprit, tu as donné, par ta mort, la vie au monde ; que ton corps et ton sang très 
saints me délivrent de mes péchés et de  tout mal  ;  fais que  je demeure  fidèle à  tes 
commandements et que jamais je ne sois séparé de toi. Seigneur Jésus Christ, que cette 
communion à ton corps et à ton sang n'entraîne pour moi ni jugement ni condamnation ; 
mais que, par ta bonté, elle soutienne mon esprit et mon corps et me donne la guérison. 
 

COMMUNION 
 

Voici l’Agneau de Dieu, voici celui qui enlève les péchés du monde. Heureux les invités au repas des 
noces de l’Agneau ! 

Seigneur, je ne suis pas digne de te recevoir ; mais dis seulement une parole, et je serai guéri. 
 
 

PRIERE APRES LA COMMUNION 

Nous avons  reçu de  toi, Seigneur, un avant‐goût des mystères du  ciel, et, dès  cette  terre, nous 
sommes rassasiés par le pain venu d’en haut ; nous t’en supplions : donne‐nous de mettre en œuvre 
ce que le sacrement réalise en nous. Par le Christ, notre Seigneur.  ‐ AMEN 
 
 
 
 

ANTIENNE DE LA COMMUNION 

L’eau que moi, je donnerai, dit le Seigneur, deviendra en celui qui en boira source d’eau jaillissant 
pour la vie éternelle. (cf. Jn 4, 13‐14) 
 
 

CHANT DE COMMUNION 
 
 

TABLE DRESSEE SUR NOS CHEMINS D54‐07 

Table dressée sur nos chemins, 
Pain partagé pour notre vie ! 
Heureux les invités au repas du Seigneur ! 
Heureux les invités au repas de l’amour ! 

1 ‐ Tu es le pain de tout espoir, 
Pain qui fait vivre tous les hommes ! 
Tu es le pain de tout espoir,  
Christ, lumière dans nos nuits ! 
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2 ‐ Tu es le pain d'humanité, 
Pain qui relève tous les hommes ! 
Tu es le pain d'humanité 
Christ, lumière pour nos pas ! 

3 ‐ Tu es le pain de chaque jour, 
Pain qui rassemble tous les hommes ! 
Tu es le pain de chaque jour, 
Christ, lumière dans nos vies ! 

 
 
 
 
 
 

PRIERE SUR LE PEUPLE 

Dirige, Seigneur, le cœur de tes fidèles et, dans ta bienveillance, donne à ceux qui te servent la grâce 
d’accomplir  la plénitude de tes commandements en demeurant dans  l’amour pour toi et pour  le 
prochain. Par le Christ, notre Seigneur.  ‐ AMEN 
 
 
 
 
 
 
 

CONCLUSION DE LA CÉLÉBRATION 
 
 

PRIERE FINALE 

Dieu notre Père, au désert  ton Fils  Jésus a déjoué  les pièges du  tentateur et  il nous a montré  le 
chemin de la fidélité à ta Parole. Maintenant que nous avons refait nos forces auprès de toi, nous te 
prions encore : ravive en nous les dons de notre baptême, que toute notre vie soit le signe que tu as 
fait de nous tes enfants. Renouvelés par ta parole qui nourrit la foi, stimule l’espérance et fortifie la 
charité, nous t’en prions, Seigneur : apprends‐nous à toujours avoir faim de celui qui est la Parole de 
Vie et à vivre de toute parole qui sort de ta bouche. Par le Christ, notre Seigneur. ‐ AMEN 
 
 
 
 

RENVOI DE L'ASSEMBLEE BENEDICTION  
 
 

Le Seigneur soit avec vous. ‐ Et avec votre esprit. 

Que Dieu tout‐puissant vous bénisse, le Père, et le Fils + et le Saint‐Esprit. ‐Amen. 
 
 
 

ENVOI 

Allons partager votre espérance, allons porter à vos frères la Parole du salut, allons, dans la paix du 
Christ. – Nous rendons grâce à Dieu. 
 
 
 

CHANT D’ENVOI 
 
 

SUR LES ROUTES DE L’ALLIANCE G321 

Sur les routes de l'Alliance, 
Ta lumière nous conduit. 
Nous marchons pleins d'espérance, 
Tu nous mènes vers la vie. 

1. Dieu, printemps du monde, par amour tu nous choisis. 
Fais grandir ton peuple, nous vivrons pour te servir. 
Bienheureux qui sait répondre à l'appel de ton Esprit ! 

4. Dieu, sauveur des hommes, tu nous donnes Jésus‐Christ. 
Fais grandir ton peuple, nous vivrons pour te servir. 
Bienheureux le cœur de pauvre, son trésor est infini ! 
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LE BILLET DE L’ABBE 
 
 
 
 

P. JEAN‐MARC BOISSARD, Prêtre. 
 
 
 

L’eau vive de l’Esprit de Dieu 
Avons‐nous eu déjà extrêmement soif,  la bouche très sèche ? Situation éprouvante dans  laquelle 
nous aurions donné tout  l’or du monde pour avoir une petite goutte d’eau. Nous ne serions pas 
regardant sur qui nous la donne. Alors, combien est précieuse cette petite goutte d’eau qui coule 
dans notre gorge et qui nous revigore, qui emplit tout notre être et nous remet debout ! N’est‐ce 
pas un des sens de l’évangile de ce dimanche ? Un Juif parlant à une Samaritaine, eux qui s’ignorent 
et se détestent ! 
Jésus fait cadeau de sa présence et devient source jaillissante pour la vie éternelle. Et nous, avons‐
nous soif de son eau vive ? Faisons‐nous tout ce que nous pouvons pour nous rafraîchir à Sa source 
? A la suite de la Samaritaine, crions à Jésus : « Seigneur, donne‐moi de cette eau, que je n’aie plus 
soif ». Le Christ a aussi cette soif de nous rencontrer. Prions‐le ! 
 
 
 
 
 
 
 
 

COMMENTAIRE DU DIMANCHE 
 

PERE VINCENT LECLERCQ, prêtre assomptionniste 
 
 
 
 
 
 

UNE SOIF A ETANCHER 
 
 
 
 

Jésus arrive au puits de Sykar, lieu de rencontre des femmes qui viennent puiser l’eau, des nomades 
qui viennent faire boire les troupeaux. Mais des anomalies attirent l’attention à l’écoute de la Parole. 
Pourquoi Jésus fait‐il le choix de passer par la Samarie et d’attendre au puits à midi, l’heure la plus 
chaude ? Le serviteur envoyé chercher une femme pour Isaac ne conduit‐il pas ses bêtes « à l’heure 
du soir, l’heure où les femmes sortent pour puiser l’eau » (cf. Gn 24, 11) ? L’itinéraire de Jésus est 
présenté comme une nécessité : « Il lui fallait traverser la Samarie » (Jn 4, 4). Si la traversée de la 
Samarie est  le  trajet  le plus court pour aller de  Judée en Galilée,  les  Juifs  l’évitent en  raison des 
relations conflictuelles avec les Samaritains. 
Jésus fatigué, assis sur la margelle du puits, demande à boire à une femme de Samarie. Commence 
alors une conversation entre Jésus et la femme autour d’un besoin d’étancher une soif qui se révèle 
être le désir le plus profond de l’un et l’autre, celui d’une rencontre en vérité. Jésus demande à cette 
femme bien davantage qu’une gorgée d’eau pour  le désaltérer.  Il  la  restaure dans  sa dignité de 
femme, se révèle à elle comme le Christ et l’envoie témoigner. 
Quand les disciples reviennent avec les provisions, Jésus est déjà rassasié, nourri par la mission reçue 
et partagée avec une  femme  :  rassembler dans  l’unité  tous  les enfants de Dieu dispersés et  les 
conduire au Père.  
Quelle est ma soif de partager avec le Seigneur cette attention à ceux et celles qui vivent leur foi 
autrement ? 
Suis‐je attentif au Seigneur qui m’attend au bord du puits et désire me rencontrer ? 
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Mardi 14 
Mars 

08h30  Laudes à la chapelle sainte Colette. 

17h30 
Messe à la chapelle sainte Colette.  
Suivie de l’Adoration Eucharistique 

Mercredi 15  
Mars 

14h30 

Salle paroissiale de Corbie, réunion des EPP du secteur 
et des personnes en charge des sites internet, 
concernant l’avenir de la presse paroissiale et de la 
communication. 

17h00  Eveil à la Foi des 3 à 7 ans salle paroissiale à Corbie 

Jeudi 16 
Mars 

17h30  Chorale à la salle paroissiale à Corbie 

Vendredi 17 
Mars 

15h00  Messe à la Résidence du Parc 

17h00  Chemin de croix à Heilly 

Samedi 18 
Mars 

18h00 
Messe à VILLERS‐BRETONNEUX  
fête de St Hubert avec les trompes de chasse, aubade 
avant et après la messe sur le parvis de l’église. 

Dimanche 19  
Mars 

10h30 
Messe à FOUILLOY– Solennité de St Joseph 
4° dimanche de Carême 

10h30  Messe à PONT‐NOYELLES 

16h00 
Concert à l’église de Villers‐Bretonneux avec le chœur 
Crescendo 

 
 
 
 
 

Pèlerinage à Lourdes du 10 au 15 juillet 2023 
 
 
 
 

Pour ceux qui veulent rejoindre l’équipe des hospitaliers(res), il suffit de contacter Pierre et Valérie 
Noungui ou Gérardine DEMAZIER ou  appeler  le presbytère  au 03  22  96  90  54 qui  transmettra. 
Aucune compétence, en dehors de celle du cœur, n’est demandée. Les billets, au profit des malades 
sont en vente. 
 
 
 
 
   

Accueil dans nos trois paroisses 

Corbie : Tél : 03 22 96 90 54 Courriel :  
paroisse-sainte-colette-80@wanadoo.fr  

Hallue : 03 22 40 11 82 

Villers‐Bretonneux : : 03 22 48 01 37. Site : 
notredamedesperance.pagesperso‐orange.fr  
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CLÉS DE LECTURE DU DIMANCHE 
 
 
 
 

ADORER DIEU EN ESPRIT ET EN VERITE 

La conversation, des plus riches, entre Jésus et la Samaritaine reprend des motifs des autres lectures. 
Jésus brise plusieurs tabous en parlant à une femme, non juive de surcroît. Mais elle adhère au Jésus 
prophète, à sa vision de l’adoration du Père, et elle témoigne de sa foi nouvelle. 
 
 
 
 
 
 

PREMIÈRE LECTURE | Exode 17, 3‐7 
Le  peuple  d’Israël  n’en  est  pas  à  ses 
premières récriminations contre Moïse. Il lui 
avait d’abord réclamé du pain et de la viande 
et avait obtenu le don de la manne (Ex 16, 2‐
15. 31). Voilà maintenant les fils d’Israël qui 
réclament de l’eau pour eux‐mêmes et pour 
leurs troupeaux, alors qu’ils s’approchent de 
la  région  de  l’Horeb  (le  Sinaï).  Leurs 
protestations  contre Moïse  sont  tellement 
fortes que  le prophète  craint d’être  lapidé. 
Heureusement,  le  Seigneur  répond  à  la 
demande du peuple et ordonne à Moïse de 
frapper « le rocher du mont Horeb » avec le 
bâton qu’il avait utilisé pour séparer les eaux 
du  Nil. Moïse  «  fit  ainsi  sous  les  yeux  des 
anciens d’Israël » et nomma le lieu « Massa 
(c’est‐à‐dire  :  Épreuve)  et Mériba  (c’est‐à‐
dire : Querelle) ». 
 
DEUXIÈME LECTURE | Romains 5, 1‐2. 5‐8 
Dans  le  chapitre  4  de  sa  lettre,  Paul  a 
longuement  parlé  de  la  foi  exemplaire 
d’Abraham. Il définit maintenant l’ensemble 
de  la  vie  chrétienne  comme  une 
réconciliation avec Dieu : « Nous voici en paix 
avec Dieu par notre Seigneur Jésus Christ, lui 
qui nous a donné, par  la  foi,  l’accès à cette 
grâce dans  laquelle nous sommes établis. » 
Comme l’écrira plus tard Georges Bernanos : 
« Tout est grâce. » Oui,  tout est grâce,  car 
tout vient du Seigneur Jésus Christ, du Père 
dont  l’amour  «  a  été  répandu  dans  nos 
cœurs », et de l’Esprit Saint « qui nous a été 
donné ».  
 
PSAUME | Psaume 94 
Ce  psaume,  qui  sert  d’introduction  à  la 
liturgie quotidienne des heures (le Bréviaire), 

comprend  ici  deux  strophes  festives  et 
enthousiastes  : « Venez, crions de  joie pour 
le  Seigneur  […]  Entrez,  inclinez‐vous, 
prosternez‐vous.  »  Suit  une  autre  plutôt 
dubitative et assortie d’une mise en garde  : 
« Aujourd’hui écouterez‐vous sa parole ? “Ne 
fermez pas votre cœur comme au désert.” » 
En  fait,  il  ne  suffit  jamais  de  simplement 
« lire »  la Bible.  Il  faut  la méditer, se  laisser 
confronter par elle et s’approprier ce qu’elle 
nous dit  au  sujet de Dieu  et de  sa  volonté 
pour nous. 
ÉVANGILE | Jean 4, 5‐42 
Au  temps  de  Jésus,  Sykar  (Sichem)  faisait 
partie  de  la  Samarie  et  le  Garizim  était  la 
montagne  sacrée  des  Samaritains.  Le 
passage  de  Jésus  à  Sichem  n’est  donc  pas 
anodin.  Il  est  en  territoire  samaritain  et 
engage avec une femme une conversation. Et 
celle‐ci se révèle des plus profondes des deux 
côtés. La femme s’étonne de la liberté de ce 
Juif  qui  ose  lui  parler  à  elle  qui  est  une 
Samaritaine. Et Jésus demande à boire, mais 
il  a  tôt  fait  d’offrir  à  la  femme  «  de  l’eau 
vive », qui  apaisera  toute  soif  et deviendra 
« une  source  d’eau  jaillissant  pour  la  vie 
éternelle ».  La  femme exprime aussitôt  son 
désir d’obtenir « de cette eau ». La question 
des « cinq maris » est symbolique, car le mot 
hébreu pour mari se dit « ba’al », et coïncide 
avec  le  nom  des  divinités  païennes.  Or, 
lorsque  Samarie  a  été  recolonisée  par  des 
étrangers, ceux‐ci avaient adopté cinq Baals, 
qu’ils célébraient sur le mont Garizim (cf. 2 R 
17, 24‐34). 
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ENTRONS EN CAREME 

La  durée  du  Carême  est  de  quarante  jours  sans  compter  les  dimanches.  Elle  fait  en  particulier 
référence aux quarante années passées au désert par le peuple d’Israël entre sa sortie d’Égypte et 
son entrée en terre promise. Elle renvoie aussi aux quarante  jours passés par  le Christ au désert 
entre son baptême et le début de sa vie publique. Ce chiffre de quarante symbolise les temps de 
préparation à de nouveaux commencements. 

Le Carême est un  temps de conversion pendant  lequel nous  sommes  invités à nous donner des 
moyens concrets, dans la prière, la pénitence et le partage pour nous aider à discerner les priorités 
de notre vie. Le temps du Carême est un temps autre qui incite à une mise à l’écart pour faire silence 
et être ainsi réceptif à la Parole de Dieu. 

Temps de prière Prenons le temps, dans notre vie agitée, de nous recueillir, de prier à l’image de 

Jésus qui savait prendre du temps, échappant à la foule pour mieux la retrouver après son dialogue 
avec le Père. Faisons silence en nos vies, sortons de la superficialité de certains emplois du temps 
pour donner priorité à l’essentiel. 

Temps  de  jeûne  La  privation  n’est  pas  une  habitude, même  si  aujourd’hui  beaucoup  de  nos 

concitoyens vivent dans des conditions précaires et connaissent l’inquiétude du lendemain. L’Eglise 
nous rappelle certains actes pénitentiels significatifs : manger moins chaque vendredi ; jeûner (au 
moins pour un repas) le mercredi des Cendres et le Vendredi Saint ; maîtriser nos instincts. 

Temps de partage Le but du jeûne n’est pas seulement la privation, mais le partage : ce que nous 

avons économisé, nous sommes invités à le donner à ceux qui jeûnent tous les jours, car ils n’ont 
pas de quoi s’acheter à manger. Ils sont des millions dans le monde et des milliers en France ! 

Nous sommes invités à nous engager au service des plus déshérités. Développons la solidarité dans 
nos communautés ou à travers des associations ou des mouvements qui rejoignent et servent les 
personnes fragilisées. 

Temps de pénitence et de réconciliation Ce temps du Carême ne sera véritablement conversion que 

si  nous  allons  jusqu’à  l’accueil  du  pardon  du  Seigneur  dans  le  sacrement  de  réconciliation. 
Engageons‐nous sur la longue route du Carême, résolument et avec foi, jusqu’à la grande fête de la 
Résurrection du Seigneur. 

(Source Eglise de France) 
 
 
 

L’Église a besoin de votre enthousiasme » 
« L’Église a besoin de votre enthousiasme, de votre générosité et de votre zèle pour montrer à 
tous que Dieu est toujours avec nous, dans toutes les circonstances de la vie ». Pape François 
 
 
 
 
 

« Nous sommes la terre que Dieu cultive » 
Avec le CCFD‐Terre Solidaire 
Avec notre participation financière par notre offrande au Denier de l’Eglise 
Avec notre souci bienveillant à rendre service 
Avec la joie de rendre visite à… 

 
 
 
 

Des outils pour vivre un parcours de carême gratuit sur internet 
formation‐catholique.fr/carême : un parcours contemplatif 
careme.retraitedanslaville.org : retraite avec les dominicains 
theobule.org : pour les enfants, l’évangile en vidéo, coloriages, jeux, fiches d’activité 
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« POURQUOI ? » CE CRI DU 
PEUPLE D’ISRAËL EST 
SOUVENT LE NOTRE. 
Il ne trouve pas de réponse 
directe mais Dieu fait jaillir 
l’eau du rocher. La Samaritaine 
pose des questions sur 
l’identité de Jésus, des 
questions d’étonnement… La 
continuelle présence du 
Seigneur à nos côtés permet 
de traverser les « pourquoi ? » 
sans réponse et de garder 
notre capacité 
d’émerveillement. 
 
 
 
 
 
 
 

UNE RENCONTRE INATTENDUE 

PERE MARCEL DOMERGUE, sj (1922‐2015), 
Il est midi, l’heure où le soleil bascule pour aller vers la fin du jour. Une femme étrange et 
solitaire... La rencontre de Jésus l'introduit dans la communauté des vivants. 
Après la mort de Salomon, dix tribus sur les douze avaient fait sécession, s'installant en Samarie, au 
nord de Jérusalem. Désormais, le mot « Juif » ne désignera que la tribu de Judas et une partie de la 
tribu sacerdotale de Lévi installées en Judée, c'est‐à‐dire autour de Jérusalem. La Galilée, située bien 
plus au nord et au‐delà de la Samarie, en dépendait. Séparation et hostilité entre Juifs et Samaritains. 
Et voici que Jésus va amorcer une réconciliation (fin de notre évangile), mais en mettant hors sujet 
l'importance de Jérusalem et de « cette montagne » (le mont Garizim, où  les Samaritains avaient 
construit un temple rival de celui de Jérusalem). Désormais, le lieu ne compte plus. Dieu est partout 
parce qu'il est  la source et  le but de tout ce qui existe. En fin de compte, c'est  l'homme, dans  la 
mesure où  il accepte de se relier aux autres, qui est  la résidence divine. Tel est  le contexte de  la 
rencontre de Jésus et de la Samaritaine, cette femme qui, d'une certaine façon, représente tout son 
peuple. Quand elle vient au puits chercher de l'eau, elle ne sait pas ce qui l'attend. Elle vient pourtant 
à son rendez‐vous avec le septième homme de sa vie. Sept, chiffre parfait, « l'homme de la fin », 
comme dira Paul en 1 Corinthiens 15,45. Et cette femme ne gardera pas pour elle seule l'homme qui 
est venu à sa rencontre : tout de suite elle va en parler à ses compatriotes. C'est qu'elle passe avec 
l'homme à un autre type de relation : il s'agit toujours de se donner, mais autrement. Notons qu'en 
venant au puits, elle n'est habitée par aucun désir, sinon de puiser de l'eau. Ainsi en va‐t‐il, souvent, 
de nos rencontres du Christ : il vient nous trouver à l'improviste. D'où la nécessité de rester ouverts. 

AILLEURS ET AUTREMENT 

Remarquons que tout ce qui fait la vie de la Samaritaine, tout ce qui fait Y lectures bibliques nous 
voudrions bien « dresser des tentes », nous installer au sommet où brille la lumière. Mais non : il va 
falloir redescendre et nous ne verrons plus que « Jésus seul », le Jésus de tous les jours. À l'horizon, 
Jérusalem. Comme au Baptême, déjà figure de la Passion (Luc 12,50), une voix venue d'en haut vient 
certifier que Jésus, quoi qu'il puisse lui arriver, est le Fils bien‐aimé et qu'il faut le suivre là où il va. 
Les trois disciples témoins de la Transfiguration seront aussi présents à Gethsémani. Mais là, il n'y 
aura ni Moïse, ni prophète, ni voix venant du Ciel. Juste la solitude de celui en lequel nous sommes 
tous présents et qui va rejoindre sa condition divine. En lui se tient tout ce qui était dans la première  
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Alliance et tout ce qui habitera la Nouvelle. Aussi notre vie, est ici pris en compte puis dépassé et 
surclassé. La femme vient chercher de l'eau, Jésus aussi. Or voici que l'eau qui étanche nos soifs va 
se transposer en une eau nouvelle. Pour quelle soif, souvent ignorée ? La relation de cette femme 
avec l'homme, avec les hommes, prend avec Celui‐là une forme inattendue, nouvelle elle aussi. Dans 
l'univers religieux des Juifs et des Samaritains, il y avait des lieux privilégiés pour la rencontre de Dieu 
: le temple de Jérusalem et celui du mont Garizim. L'heure est venue où le lieu de la rencontre de 
Dieu sera l'esprit de l'homme lui‐même. Le Christ était l'objet d'une attente sans cesse reconduite 
dans un avenir mythique. Or voici qu'il est là et qu'il parle à cette femme étrangère. Et la nourriture, 
qui tient une place si importante dans la Bible, de la Genèse à l'Apocalypse, avec le repas des noces 
de l'Agneau ? Voici que Jésus annonce justement un nouveau type de nourriture. Bizarre ! Il ne s'agit 
plus d'absorber mais au contraire de donner : « Ma nourriture est de faire la volonté de celui qui m'a 
envoyé ». Une eau nouvelle, qui ne vient pas de l'extérieur et que l'on n'a donc pas besoin de puiser, 
mais qui  jaillit de chacun pour  la vie éternelle, un homme qui ne sera pas remplacé, des  lieux de 
culte qui disparaissent de la carte, une nourriture qui n'entre pas en nous mais sort de nous… Nous 
passons à un monde nouveau, à une vie nouvelle. La volonté du Père que le Christ accomplira sera 
le don de sa vie sur  la Croix  : « Prenez et mangez, ceci est mon corps  livré pour vous… Prenez et 
buvez… ». Nous avons à en faire autant en mémoire de lui. 
 




